


Croisière sur l'Estuaire du 6/01/24 : Conférence scientifique proposée par la CNDP de 10h30 à 16h 
140 personnes ont embarqué sur le Burdigala au ponton de Bordeaux jusqu'à l'île Nouvelle et retour.

Présentation des objectifs de l'Etat 
* réactualiser les docs stratégiques de façade
* planification des usages de la mer
* objectif d'installer 45 GWatts de puissance électrique en mer 
La CNDP missionnée par l'Etat et RTE, indépendante, souhaite aborder tous les sujets qui concernent la mer, au-delà des éoliennes offshore.

Présentation d'un PPT par Terre et Océan, association de médiation scientifique ayant pour objectifs : vulgarisation et transmission auprès des scolaires, des facs et du grand public. (PPT en p. jointe).
Le siège social est à l'Aquaforum de Bègles. Conférences proposées les jeudis soirs.

Bon état écologique de l'estuaire 
La définition législative d'un bon état écologique : qui permet un usage durable du milieu marin ; concerne la biodiversité, eutrophisation de l'eau, l'état des fonds marins, les changements hydrographiques des courants.
* l'écosystème de l'estuaire est stable et fonctionne bien mais son état écologique est médiocre à mauvais (état des lieux 2019 par le SDAGE Adour- Garonne cf  p. jointe pages 43 à 48)
* la photosynthèse---> la production d'oxygène est à la base de la chaîne alimentaire. le bouchon vaseux mobile entraîne des changements importants dans le milieu : peu d'oxygène disponible, des matières en suspension abrasives pour les juvéniles, pas beaucoup de plancton végétal.
Impact de la baisse de débit sur le bouchon vaseux ; moins 20% depuis 1984. Le bassin de la Garonne accuse le plus grand déficit en eau de ts les bassins français (cf analyses du SMIDDEST)

L'Estuaire correspond à toute la zone (625 Km²) soumise à l'effet de la marée, depuis la Pointe jusqu'à La Réole pour la Garonne et Castillon-la-Bataille pour la Dordogne. Le bassin versant couvre 83 000 Km².

Etat chimique (étude du SAGE Estuaire) : pesticides, polluants éternels, métaux lourds sont catalogués (rappel pollution cadmium). Surveillance des risques de contamination des nappes d'eau potable.
Réseau de surveillance : Ifremer, Epoc, Inrae. Plans stratégiques pour prioriser et coordonner les actions (SAGE et PNM ; essai d'installer des zones de protection soit 0,14% du périmètre du PNM)

Précision d'une représentante de la DIREM : Le Document Stratégique de Façade s'articule avec le Schéma Départemental d'Aménagement et Gestion de l'Estuaire, l'objectif du DSF Atlantique-Sud étant 3% des eaux en zone de protection
Solutions envisagées dans une approche globale du grand bassin versant : 
* maintenir les débits ( réguler pompages pour utilisation agricole et autres)
* réduire les déchets polluants
* restaurer les habitats clés

Les risques littoraux
Les inondations dans l'estuaire sont accentuées par la forme en entonnoir. Le Plan Actions Prévention Inondations étudie ce risque. Les recommandations du PAPI prennent en compte la protection des personnes et des habitations mais préconisent aussi une limitation de l'urbanisme sur les berges.
Le lit majeur du fleuve est occupé par des cultures et des constructions et 350 Km de digues doivent en assurer la protection.
Deux options : soit réparer les digues (coût estimé 4 M d'€) pour protéger les habitations, sauvegarder la vie économique et touristique, soit laisser entrer l'eau ce qui est plus bénéfique pour la biodiversité (colonisation et filtration par la faune et la flore : la végétation épure l'eau, le carbone est stocké dans les plantes puis dans les sédiments.
Présentation de l'étude du Référentiel de Protection inondation Gironde inclue dans la pièce jointe.
Il faudrait ralentir des écoulements pour favoriser l'infiltration et au contraire favoriser l'écoulement dans certains secteurs, en particulier dans les zones bétonnées.

Moyens préconisés pour la réduction des risques inondation :
* réserver des zones d'expansion
* aménager des bassins de rétention
* améliorer la collecte des eaux pluviales
Les digues préservent les terrains des inondations et protègent les terrains et les constructions mais leur entretien pose des problèmes logistiques et financiers et le risque de rupture est toujours possible.

Impacts de nos usages sur l'Estuaire 
Production énergétique, production industrielle (Ambès), Centrale du Blayais qui prélève par ses pompages 300 à 400 tonnes de biomasse par an, risques de fuites de produits toxiques, barrages, introduction du silure (gros prédateur), perturbation de la reproduction naturelle du maigre (bruit des bateaux), extraction de granulats (Platin de Grave) et dragage du chenal de navigation, circulation des paquebots, ont des conséquences importantes sur l'environnement.

Les nuisances et les nécessités économiques de ces activités sont détaillées en fin de diaporama (p. jointe).

Suggestion proposée et validée : la reconnaissance juridique de Garonne en tant que personne morale (mis en place en Nouvelle- Zélande, projet en cours d'étude pour la Loire)
Renseignements seront pris par les services concernés pour établir la procédure.

Conclusion
Echanges intéressants bien que limités et rendus difficile par le nombre de personnes (140).
 Peu d'interventions ou de questions et surtout formulées par des participants déjà bien informés. Participation par choix à main levée sur des séries de questions plutôt fermées.
  
EPT relève que depuis des années il y a beaucoup, d'études, d'analyses, de constats assortis quelquefois de préconisations mais toujours en attente de décisions et de réalisations concrètes.

Nos sièges à la CLE, à la CLIN, au PNM nous permettent de suivre au plus près toutes les problématiques concernant l'Estuaire et nous travaillons avec assiduité à faire avancer des aménagements respectueux de la biodiversité.
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